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par une charité toute fraternelle, ont rempli avec une 
grande piété les devoirs de leur ministère. De cette même 
maison sont sortis en tous temps des citoyens excellents et 
très instruits des choses de la vie civile. C’est par l'action 
de ces citoyens, secondés par les évêques, que la nation 
canadienne a conquis les droits et les libertés qu’elle pos
sède maintenant.

Il est encore debout ce Séminaire, monument très noble 
de sollicitude pastorale, et il garde intact le caractère que 
lui a imprimé, l’esprit que lui a légué son fondateur. Cette 
institution est comme la mère et le modèle de presque tou
tes les autres qui, chez vous, sont spécialement consacrées 
à l’éducation de la jeunesse ecclésiastique. Mais il faut sur
tout rappeler — puisque c’est là le plus beau titre de gloire 
du Séminaire de Québec—que de ce Séminaire est née, sous 
les auspices du Siège Apostolique et de l’épiscopat canadien, 
l’Université Laval, sanctuaire insigne de la science et forte
resse de la vérité catholique.

Enfin, François de Laval, nul ne l’ignore, a le premier 
travaillé à établir cette concorde qui fort heureusement 
existe chez vous entre le pouvoir ecclésiastique et le pou
voir politique : et c’est ce qui explique pourquoi, à l’oc
casion des honneurs qu’on va lui rendre, les chefs de 
l’Etat s’unissent à vous dans un commun et unanime senti
ment.

Le souvenir de toutes ce? grandes choses que rappellera 
la solennité de vos fêtes prochaines, doit engager les fidèles 
de votre contrée, tous tant qu’ils sont, à rendre des actions 
de grâces publiques au Dieu dont la secourable Providence a 
fait si prospère le pays canadien ; ce souvenir doit aussi les 
inviter à aimer d’une piété plus affectueuse l’Eglise qui, par 
ses fils les plus illustres, s'est constituée pour eux la dispen
satrice des libéralités divines.

Votre autorité, Vénérables Frères, assurera l’accomplisse
ment de tous ces communs devoirs. Vous avez recueilli, 
comme un héritage sacré, la dignité et la gloire du très 
saint évêque ; vous voudrez aussi, comme il convient, fixer 
tous les jours vos regards attentifs sur les exemples qu’il 
vous a laissés.

Quant à Nous, pour que vos fêtes séculaires soient des


